
ÎÔO REVUE DU TIERS-ORDRE ET DE LA TERRE-SAINTE

En sortant gais comme des pinsons, ils croisaient d'autres enfants 
qui eux ne prenaient pas part aux belles fêtes de Noël ; ces derniers 
contrastaient étrangement avec la physionomie et la tenue de nos 
chrétiens. Et tout bas je me disais : « O mon Dieu, quand donc n’y 
aura-t-il plus qu’un seul troupeau et un seul Pasteur ! »

Fr. Marc Roscian, O. F. M.

EN ROUTE POUR LE JAPON

Nos lecteurs se rappelent, sans nul doute, le départ pour le Japon 
du R. P. Maurice, gardien d’abord de notre couvent de Trois- 
Rivières, puis vicaire de celui de Québec. Nous en parlions encore 
au mois de février (p. 66). Sur les Transatlantiques qui se rendent 
au Japon par le canal de Suez, toutes les places étaient réservées 
d’avance jusqu’au mois de mars. Ne voulant point retarder jusque-là 
son voyage vers sa Mission lointaine, le Père Missionnaire préféi» 
passer par New-York et Sau-Francisco. La lettre suivante nous don­
nera quelques détails intéressants sur sa longue traversée.

S. S. Mongolia, 7 janvier 1907.

Très Révérend et bien cher Père,

Je commence une lettre à bord où j’ai du temps libre. J’ai été 
bien peiné, vous le comprenez bien, de vous manquer de si peu à 
Rome ; j’ai appris votre arrivée en Europe comme je quittais pour 
Naples.

Je ne vous détaille pas nos voyages, vous en aurez eu déjà des 
nouvelles à votre retour.

Arrivés à Hoboken, en face de New-York, nous nous sommes ren­
dus directement à Paterson, le vendredi, 30 novembre. Nous y 
sommes restés jusqu’au lundi, 10 décembre. Nous avons été reçus 
avec la cordialité la plus grande. Le P. Wenceslas retrouvait là 
beaucoup d’anc.ennes connaissances de sa Province.

Le T. R. P. Edouard Blecke a été on ne peut plus charitable pour 
nous ; à l’occasion, dites-lui bien combien j'en ai été touché. Il 
nous a de plus aidé matériellement.

Nous nous sommes reposés à Chicago un jour, du 12 au 13, dans 
Ja petite résidence de la ville, et nous avons admiré le beau couvent


